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nelle, la nature humaine reste la merveille de la création, que 
la blessure du vieil Adam n’a pas gangrené tout notre être, 
que la grâce rédemptrice est toujours offerte et libéralement 
et à tous ”, — va, non pas s’éclipser, mais rester un peu dans 
l’ombre ; Port-Roya'l va expliciter ces doctrines glaçantes qui 
paralyseront pendant deux siècles une foule d’âmes; les 
“ maîtres de la peur ” sembleront l’emporter sur les maîtres 
de l’amour. Mais l’étude de ce déclin de l’humanisme dévot, 
qui s’accompagne d’une déviation profonde du mysticisme, 
est réservé pour un autre volume : La retraite des mystiques.

Maintenant, il est temps que M. Brémond nous fasse 
contempler les splendeurs du mysticisme, qu’il nous décrive 
“ cette floraison mystique qui a rendu cette période mémora­
ble entre toutes dans les fastes de la sainteté ”, C’est l’objet 
du second volume de cette Histoire du sentiment religieux : 

L’Invasion mystique. *

s Chez Blond, Paris, 1 vol. in-8, de 615 pages.
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